
Joseph, c'est l-2 patron (lu bateau. Demlain, nxous allonls tous
a la mlesse.. Je veux offrir un coe a,' d'or, au nom de tout
l'équipage.

-Pardon, coimmanidmnt, interrompit le lieutenant, si
vous voulez, nous y Conitri bueron s tous: n'est-ce pas, mes
antlis ?

-Oui 1 oui:.
-Eh lJlvfl, Comme vous; voudrez, of4fronis enselnl)le le

cceuv, et moi, je nie Clhar'gé 'h'. re'ste.
(Le reste, ce fut une paire <le imagnifiques Candélabres

pour l'autel dle ..,inlt Jo-Sepl, <lans Féglis sde X..)
-Allons, mes eifanit,r v it.i at Js'e1 ,hI

Vi~e sid.Juep/. .*, vive le comun1111aiat, acclamèélrent
les trois cents hioiales qui formnaienit l'éqjuipage de la frégate.

L'fIMIFFERENCE

'llNd\ (es enqui nie Sa1vent rien, reprochent à la vérité
Jd'tre intolérante. Il Faut s'expliquer sur ce mot. On

(lirait, à les enitcnldre, qlue li, vérité et l'erreur sont deux
êtres qui peuvent traiter d'égal à égal .deux reines, touites
deux léýgitim1es, qui doivent viv.re en paix Chacune dans son
royaumie ,deux divinités qlui se partagent le mnonde, sans que
l'une ait le droit d'arracher son domaine à l'autre. De là l'in-
dilièrence, (lui est le triomphe de Satan ; la haine lui plaît,
maius ne lui suffit pas: il lui faut l'indifférence.

L'inidifftérenice est une haine d'un genre àl part: hiaine
froide et dlurable, qui se masque aux\ autres et quelquefois à
elle-même derrière un air de tolérance, car l'indifférence n'est
*Jaîniais réelle. Elle est la haine doublée du mensonge.

Il faudrait aux hommes, pour vomir chaque jour contre
ai vérité un torrent d'injures ardentes, une certaine détermii-


